Une journaliste face au N.C.I.S
Journaliste : Bonjour, je m’appelle Dorothy et je suis journaliste au ….

Tony : mmm salut Dorothy, moi c’est Tony, on vous a déjà dit que ….

Ziva : oui on sait déjà tout ça Tony… sinon qu’est ce quelle veut la p’tite dame ?

Journaliste : Je voudrais savoir où vous en êtes concernant les quatre suspects du meurtre du mafioso « la grenouille ».
MC Gee : Ben voilà, chacun de ces quatre suspects portaient sur leurs habits de fortes quantités d’ions mais des ions différents suivant les suspects… que j’vous explique :
       - pour Fernando : c’étaient des ions fer II
       - pour Ferrucio : des ions fer III
       - pour Clodius : des ions chlorure
       - et pour Curtis : des ions cuivre II
Et donc on a retrouvé un de ces ions sur la scène du crime…

Tony : Hé Mac guignol, tu en dis trop…
Abby : Pffff, comment voudrais-tu qu’elle comprenne quelque chose, ce n’est qu’une journaliste… Elle n’y connaît rien en chimie !

Journaliste : Allez, s’il vous plait, dites-en moi davantage… Tony ??
Abby : Non non, on ne peut rien vous dire de plus et de toute façon Gibbs n’aimerait pas du tout ça !

Tony : Allez Abby, on peut être un peu galant quand même. Pour les beaux yeux de la demoiselle…

Abby : je dirais juste que le test effectué sur le coupable a donné du « rouge » …

Mc Gee : …et que pour son complice c’est du « bleu »…, 

Tony : Hé « le bleu », il ne fallait pas dire qu’il y avait un complice !... 
            … Aïe !!
(Gibbs venait d’entrer dans la pièce en donnant une tape derrière la tête de Tony)

Ziva : Ha ha, depuis le temps, je me demande comment tu fais pour ne jamais la voir venir celle-là !!

Gibbs : Allez, on dit au revoir à la p’tite fouineuse de journaliste… J’espère que mon équipe ne vous en n’a pas trop dit concernant une affaire en cours…

Journaliste : Rien de bien concret mais j’ai quelques amis qui pourront peut-être m’aider…

Quel titre la journaliste va-t-elle mettre demain à la une de son journal ?
Procéder à l’identification des ions cités à l’aide du TP suivant, 
puis imaginer au final la « une » du journal avec quelques phrases expliquant la découverte du coupable !
          
